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EN applications des dispo-
sitions de l'article 41 de la 
Constitution, la session or-

dinaire du Parlement s'est ouverte 
hier. À l'Assemblée nationale tout 
comme au palais Omar-Bon-
go-Ondimba, la cérémonie a été 
rehaussée par la présence, entre 
autres, de la Première ministre, 
Rose-Christiane Ossouka Rapon-
da, de la présidente de la Cour 
constitutionnelle, Marie-Made-
leine Mborantsuo et des membres 
du gouvernement. Une rentrée 
parlementaire sur fond de lutte 
contre le coronavirus (lire par ail-
leurs). Et au regard de la troisième 
vague à laquelle est confronté 
notre pays, sous-tendue par une 
augmentation du nombre de cas 
de nouvelles contaminations, le 
président de l'Assemblée natio-
nale, Faustin Boukoubi, et la pré-
sidente du Sénat, Lucie Milebou 
Aubusson-Mboussou n'ont pas 
manqué de relever la nécessité, 
pour les populations, de respecter 
davantage les mesures barrières. 
Tout en se faisant les porte-voix 
de la vaccination, seule arme effi-
cace à ce jour pour faire face aux 
formes les plus graves de la pan-
démie. Pour autant, les présidents 
des deux Chambres du Parlement 
sont revenus sur les faits ayant 
marqué l'actualité nationale pen-
dant l'intersession parlementaire. 
Notamment l'allocution pronon-
cée par le chef de l'État, Ali Bongo 
Ondimba, le 16 août dernier, à 
l'occasion de la commémoration 
du 61e anniversaire de l'accession 
de notre pays à l'indépendance. 
Une allocution sur fond d'exal-
tation du patriotisme, ont-ils fait 
valoir. "Le chef de l'État nous a 
rappelé que notre pays et notre 
jeune démocratie ne pouvaient 
se construire, se consolider et 
se développer dans la division, 

l'incivisme et l'antipatriotisme. 
Un rappel à l'ordre fort à propos", 
a clamé Faustin Boukoubi. "Une 
invite à l'unité autour de la mère 
patrie et de ses institutions", a 
soutenu Lucie Milebou Aubus-
son-Mboussou.
Sur ce, ils se sont également appe-
santis sur la problématique du 
changement climatique dont les 
effets dommageables sont déjà 
perceptibles à l'échelle planétaire. 
Saluant au passage le leadership 
du président de la République, Ali 
Bongo Ondimba, l'élu de Pana a 
souhaité que "la mise en œuvre 
des conventions internationales 
auxquelles adhèrent les pays du 
Bassin du Congo, ainsi que toutes 
les initiatives y afférentes, abouti-
ront résolument à l'accroissement 
des ressources destinées à l'atté-
nuation de la dégradation du cli-
mat planétaire, quitte à veiller sur 
la transparence de leur gestion". 
Non sans avoir relevé, au pas-
sage, les préoccupations des po-
pulations confrontées aux dégâts 
causées par les éléphants. Aussi, 
a-t-il indiqué, "elles comptent sur 
l'implication de tous ceux qui se 
préoccupent du réchauffement 
climatique, pour surmonter la 
dichotomie de la solidarité huma-
nitaire, qui consiste à préserver la 
nature, notamment la faune et la 
flore, d'une part, assurer la sécu-
rité alimentaire, voire la survie 
de la population et le dévelop-
pement durable du pays, d'autre 
part". Pour sa part, la sénatrice de 
Fougamou s'est réjouie de la sur-
veillance de notre espace marin et 
forestier. Il nous revient, a-t-elle 
mentionné, de "désormais main-
tenir le cap, par un état des lieux 
constant et rigoureux, de nos res-
sources forestières et halieutiques. 
Cela devrait se traduire également 
par le renforcement des capacités 
de surveillance et de protection de 
nos zones maritimes afin d'être 
véritablement efficients dans la 
lutte contre la pêche illicite non 
réglementée. Tout comme, il est 
judicieux d'avoir un regard sur 
nos forêts, pour éviter les exploi-
tations anarchiques et la défores-
tation non maîtrisée".
La session ordinaire du Parlement 
s'achève le dernier jour ouvrable 
du mois de juin.

Parlement : une rentrée sur fond de lutte 
contre la Covid-19
LE président de l'Assem-
blée nationale, Faustin 
Boukoubi et la présidente 
du Sénat, Lucie Milebou 
Aubusson Mboussou se 
sont fait les porte-voix de 
la vaccination contre la 
pandémie.

J.KOMBILE MOUSSAVOU
Libreville/Gabon

Le président de l’Assemblée nationale, Faustin Boukoubi, la présidente du Sénat, Lucie Milebou Aubusson Mboussou et la cheffe du gouvernement,
Rose Christiane Ossouka Raponda, au palais Léon Mba. 
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Parlement : une rentrée sur fond de lutte 
contre la Covid-19

Le président de l’Assemblée nationale, Faustin Boukoubi, la présidente du Sénat, Lucie Milebou Aubusson Mboussou et la cheffe du gouvernement,
Rose Christiane Ossouka Raponda, au palais Léon Mba. 

Comme on pouvait s'y 
attendre la gestion de 
la pandémie mondiale, 

le Covid-19 sous nos cieux, a 
figuré en bonne place dans l'al-
locution de Faustin Boukoubi, 
président de l'Assemblée natio-
nale. Le député de Pana dans 
l'Ogooué-Lolo, a dressé un bilan 
non complaisant de la gestion de 
ladite pandémie.
"Force est de reconnaître que 
les responsabilités de cette pro-
pagation exponentielle sont 
partagées, entre les populations 
qui font preuve de relâchement 
dans la mise en œuvre des me-
sures barrières, comme l'a relevé 

le gouvernement, certes, mais 
aussi, il va sans dire, les services 
sanitaires aux frontières, notam-
ment aériennes, dont les failles 
dans le processus de surveillance 
épidémiologique engendrent 
la flambée des importations de 
virus, systématiquement au re-
tour des vacances : en janvier et 
septembre", soutient-il. Avant 
d'ajouter que "cette observation 
qui appelle à l'introspection en 
toute responsabilité, ne constitue 
pas un déni de la détermina-
tion des autorités compétentes, 
d'autant plus que l'efficacité de 
la stratégie gouvernementale est 
appréciée au-delà de nos fron-
tières" . Puis, d'inviter le gou-
vernement à plus de clarté et 
pédagogie : "(...) Nous devons 

améliorer cette stratégie et en 
rationaliser davantage la gestion. 
En effet, en dépit des explications 
des autorités, les concitoyens ne 
cessent de s'interroger sur l'usage 
des ressources générées par les 
tests de Covid-19". Conscient 
de la tristesse et la désolation 
occasionnées par le Covid-19, 
Faustin Boukoubi exhorte ses 
concitoyens à la vigilance en tous 
lieux et temps mais surtout au 
respect des mesures barrières." 
L'inquiétude face à la propaga-
tion des nouveaux variants nous 
amène à relayer l'exhortation du 
chef de l'État et du gouvernement 
à se faire vacciner, seule solution 
en l'état actuel des connaissances 
médicales, pour revenir à une vie 
normale", conclut-il.

L'exigence de "clarté"…
Yannick Franz IGOHO

Libreville/Gabon

  Le président de l’Assemblée nationale, Faustin Boukoubi.

Ph
ot

o 
: S

yl
va

in
 M

ag
an

ga

Tout comme le patron de 
la "maison du peuple" 
avant elle, Lucie Milebou 

Aubusson-Mboussou, présidente 
du Sénat a, à l'occasion de la 
rentrée parlementaire, analysé 
l 'ac tual ité  gabonaise  avec 
un accent particulier sur la 
"gestion de la cité" voire l'action 
gouvernementale.
S'agissant des aspects sociaux, 
l'oratrice du jour a salué les 
efforts consentis dans le secteur 
de  l 'Éducat ion nat iona le , 
notamment le déroulement sans 
heurts du calendrier scolaire 
2020-2021, l'organisation des 
examens et concours dans 
de bonnes conditions et la 
prochaine ouverture de dix-
huit internats sur l'ensemble 
du territoire national.  Des 
efforts, selon elle, à poursuivre 
dans d'autres secteurs. "(...) Si 
nous constatons des avancées 
significatives, dans le secteur de 
l'Éducation nationale, Madame 
le Premier ministre, il serait 
tout aussi heureux de voir 
cette dynamique gagner celui 
de l'Enseignement supérieur qui 
reste préoccupant, au regard des 
années académiques souvent 
perturbées", suggère-t-elle.
Elle a invité ensuite la patronne 
de l'administration à œuvrer 
à la réduction du chômage. 
"Madame le Premier ministre, 

le rétrécissement de l'emploi 
public, doit être accompagné du 
développement du secteur privé, 
qui passe par la diversification de 
notre économie", pense-t-elle. 
Non sans souligner que la lutte 
contre le Covid-19 ne doit pas 
occulter les autres pathologies, 
tout aussi importantes.
"(...) La préoccupation de la 
lutte contre le coronavirus ne 
devrait pas nous faire oublier 
nos engagements pour la prise 

en charge d'autres pathologies, à 
caractère endémique. Je voudrais 
prendre pour exemple celle des 
malades porteurs du VIH Sida, et 
de ceux atteints des cancers, dont 
la fourniture en médicaments, 
res te  un  s ouci  majeur  en 
particulier lors de la rupture de 
la chaîne de soins, source bien 
souvent d'un réaménagement 
du protocole de traitement 
inadapté", souligne-t-elle.

Piqûre de rappel !
Y.F.I

Libreville/Gabon

La présidente du Sénat, Lucie Milebou Aubusson Mboussou, 
à l’ouverture de la session parlementaire. 
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